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Ce fut la phase métaphysique. Voici le moment de constituer une 
science sociale fondée uniquement sur l’observation des faits. 
“ Maintenant que l’esprit humain a fondé la physique céleste, la 
physique terrestre soit mécanique, soit chimique, la physique or­
ganique soit végétale, soit animale, il lui reste à terminer le sys­
tème des sciences d’observation en fondant la physique sociale (1)” 
------ (à suivre) R. P. Montagne.

(1) Ibid, p. 22.

FAITS KT ŒUVRES
DI LA TEMPÉRANCE

Nos amis ne s’étonneront pas de ne pas recevoir, ce mois-ci, 
le bulletin trimestriel d’enquête.

Le Conseil central de la Croix Noire a jugé que nos sections 
avaient suffisamment prouvé leur vitalité et leur zèle dans le ré­
cent mouvement de pétition en faveur de la prohibition totale. 
Les 35,000 signatures moissonnées en moins de quinze jours d’une 
campagne improvisée, nous en donnent le témoignage évident.

Nous n’avons pas obtenu gain de cause. L’opinion publique 
très nettement formulée n’a pas été écoutée cette fois par ceux 
qui ont accoutumé de s’en préoccuper davantage.

Le grand argument qu’on a fa’> valoir n’est pas neuf : les re­
venus qu’apporte au trésor le commerce d’alcool. Il n’est pas 
neuf et il n’est guère plus intelligent. La vraie richesse d’un 
pays ne consiste pas dans les écus que la taxe soutire au contri­
buable. La vraie richesse, la vraie prospérité consiste dans la 
valeur morale et physique des citoyens. Moins il y a de crimes, 
de vices, de fous ; moins il y a de rachitiques, d’infirmes, de ma­
lades de toutes sortes, plus chaque citoyen rend à la société les 
services qu’elle en doit attendre, et plus aussi s’accroît la prospé­
rité générale.

Qu’est-ce donc qui remplit nos prisons, alimente la chronique 
judiciaire, peuple nos hôpitaux et nos asiles ? Tout le monde 
répond : l’alcoobsurtout. La vérité en est d’une expérience quo­
tidienne. Nous nous remettrons donc à l’œuvre, et notre résolution 
plus ferme, la certitude de rendre à notre race le plus salutaire 
service, l’aide de Dieu, donneront à nos démarches l’ardeur, la 
force entraînante qui asSure le succès final.


